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CONTEUR VAUDOIS 257

Regard sur

le passé!...

Le 2 septembre 1895, la Feuille d'Avis de Lausanne annonçait la mort,
survenue au Mont, à l'âge de 53 ans, de M. Silas Bolomey, qui fut de longues
années dompteur de lions et qui était bien connu dans tout le canton.

Il avait débuté dans la vie comme cordonnier à Lutry. Est-ce l'odeur
excitante des peaux — l'odeur de fauves de l'échoppe — qui lui fit trouver
sa vocation Le fait est qu'il partit un beau jour pour Marseille où il
s'engagea comme domestique dans une ménagerie, abandonnant l'alêne et le
tranchet pour le trident et le fouet. Notre Silas n'était pas un Tartarin pour
pour lions en peaux de lapins. Il ne tarda pas à entrer courageusement dans
la cage ,et se fit bientôt une réputation comme dompteur. U pérégrina à

travers l'Europe et eut enfin sa propre ménagerie dont la tente se dressa
souvent sur la place de la Kiponne, pour la plus grande joie des Vaudois,
fiers d'avoir pour compatriote un dompteur de lions qui apostrophait ses
fauves en patois et leur chantait le ranz des vaches.

De sa cage, il invitait ses créanciers à venir toucher leur argent
Présentant un boa constrictor, il s'écriait : « N'approchez pas, Mesdames

el Messieurs, il avale un cochon tout entier. »

Un jour, sa femme le poursuivant au cours d'une dispute, il se réfugia dans
la cage. « Ah je te reconnais bien là, lui cria-t-elle... Sors donc de là, grand
lâche... »

Si non è vero...
Notre cliché représente l'affiche de la ménagerie Bolomey, d'un style

très douanier Rousseau.

Mais le métier était dur. Silas fut plusieurs fois grièvement blessé par
ses fauves.

Comme les héros de Ramuz. il finit par rentrer au pays et se rétablit
cordonnier à Corsy sur Lutry.
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